
une vache Holstein nymphomane
présentant 

une hypertrophie ovarienne

comité de lecture

test clinique

Une vache Holstein de 3 ans est référée
en avril 2019, à l’école vétérinaire de
Toulouse (ENVT) pour comportement

sexuel anormal (nymphomanie) et pour un
ovaire droit volumineux mis en évidence à la
palpation transrectale. Elle est primipare et
se trouve alors à 3 mois de lactation, avec
une production laitière de 20 kg/jour.
● L’état général est bon. La note d’état cor-
porel est estimée à 2 sur 5 [4] et l’animal pré-
sente un profil normal (en particulier aucun
développement musculaire en région cervi-
cale). Les ligaments sacro-sciatiques sont
tendus, et la queue est légèrement soulevée
(photo 1). Aucune augmentation de volume
des lèvres vulvaires n’est notée, la muqueuse
vulvo-vestibulaire est rosée, aucun écoule-
ment vaginal n’est visible, le clitoris a une
taille normale.
● A la palpation transrectale, l’utérus est de
taille normale (le diamètre des cornes à leur
base est d’environ 2 à 3 cm), de consistance
tonique, il occupe la partie droite de la cavité
pelvienne. Il n’est que partiellement mobilisa-
ble. Un cordon cylindrique de consistance
liquidienne, d’environ 3-4 cm de diamètre,
relie l’apex de la corne droite à une masse.
● Une masse, de 20 cm de long sur 15 cm de
large, est palpée à l’extrémité de la corne
droite. Sa consistance est ferme, elle présen-
te en surface de nombreuses zones liquidien-
nes dépressibles d’un à quelques centimè-
tres de diamètre. 
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L’ovaire gauche est de petite taille (environ 1
cm sur 1,5 cm) et lisse.
● L’examen échographique de l’appareil géni-
tal (échographe équipé d’une sonde linéaire
de fréquence variable 5-10 MHz ) montre :
- des cornes utérines d’environ 
2 cm de diamètre, sans contenu (photo 2) ;
- un ovaire gauche petit et sans structure 
palpable (photo 3) ;
- un bord mésovarique de l’ovaire droit épaissi
et présentant des zones anéchogènes (photo
4) ;
- à l’emplacement de l’ovaire droit, de nom-
breuses zones hypoéchogènes à anéchogè-

Image échographique d’une coupe
longitudinale de l’utérus, d’aspect normal.

2

Image échographique 
du bord mésovarique 
de l’ovaire droit, 
présentant des structures liquidiennes. 

4

Image échographique 
de l’ovaire droit 
présentant une structure lobulaire 
d’échogénicité hétérogène.

5

Image échographique 
de l’ovaire gauche, petit et lisse
(Photos Département Élevage et Produits, ENVT).

3

Réponses à ce test page  67

Quelle est la structure ovarienne 
présente sur l’ovaire droit ? 

2

Quelle conduite thérapeutique 
proposez-vous à l’éleveur ?

3

Quel est votre diagnostic ?1

test clinique - hypertrophie ovarienne chez une vache Holstein nymphomane

nes, circonscrites, de différentes tailles (de
l’ordre de 1 cm à plusieurs cm de diamètre),
entourées par des zones d’échogénicité tissu-
laire (photo 5). ❒
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Le diagnostic de certitude repose sur l’exa-
men histologique de l’ovaire après exérèse
chirurgicale.
● Après exérèse chirurgicale, l’ovaire droit
(photos 6, 7a, 7b) présente une hypertro-
phie marquée (20 × 15 cm environ), avec une
surface irrégulière, bosselée, et la présence
de structures dépressibles, de consistance
liquidienne (photo 3). 
A la coupe (photo 7), le parenchyme ova-
rien, est remplacé par un tissu néoformé
associant des plages nodulaires coalescen-
tes, de couleur jaune orangé, de consistance
modérément ferme, et de multiples cavités
contenant un liquide séreux, teinté de sang. 

En pratique

❚ Une tumeur ovarienne 
est suspectée 
lorsque la taille de l'ovaire
dépasse 10 cm de diamètre.

❚ Le diagnostic de certitude
d'une tumeur ovarienne 
repose sur l'examen 
histologique de l'ovaire,
après exérèse chirurgicale.

Quel est votre diagnostic ? 
● Une hypertrophie ovarienne, associée à un
comportement de nymphomanie, pourrait
être due à la présence de kystes folliculaires
ou à une tumeur ovarienne. 
Des abcès ovariens ou des kystes lutéaux
peuvent également entraîner une hypertro-
phie ovarienne. 
Lors de dégénérescence polykystique de
l’ovaire, de très nombreux (plusieurs dizai-
nes) follicules sont présents, mais le plus
souvent, l’augmentation de la taille de l’o-
vaire est modérée et la croissance folliculaire
est bloquée en phase de recrutement (folli-
cules de moins d’un centimètre de diamèt-
re). 
● Les formes irrégulières des structures ané-
chogènes intra ovariennes, leur diamètre,
leur association à des structures tissulaires et
l’hypertrophie importante de l’organe sont
en faveur d’un processus tumoral.
● Les dosages hormonaux* réalisés sur du
plasma prélevé le jour de l’examen révèlent
des concentrations plasmatiques de testos-
térone de 1,5 nmol/L (0,43 ng/mL), d’œstra-
diol de 128 pmol/L (35 pg/mL) et de proges-
térone de 2 nmol/L (0,63 ng/mL).
● Le diagnostic clinique d’une tumeur ova-
rienne est souvent difficile à établir. Elle
peut être suspectée lorsque la taille de l’o-
vaire dépasse 10 cm de diamètre. En fonc-
tion des stéroïdes sécrétés, le comporte-
ment de la vache varie de l’anœstrus, au viri-
lisme ou à la nymphomanie. 
● Dans ce cas clinique, le comportement de
nymphomanie peut être expliqué par des
concentrations d’œstradiol élevées, 35 pg/
mL, supérieures aux concentrations autour
de l’ovulation (10-15 pg/mL), associées à des
concentrations de progestérone basse (0,63
ng/mL contre 2-6 ng/mL en phase lutéale [9].
Les concentrations de testostérone sont
également élevées (> 100 pg/mL). 
➜ L’examen clinique, l’examen échogra-
phique ainsi que les concentrations plasma-
tiques des stéroïdes orientent vers un dia-
gnostic de tumeur ovarienne. 

Exérèse de l'ovaire droit, tumoral, 
par laparotomie rétro-costale droite
(Photos Département Élevage et Produits, ENVT).
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test clinique
les réponses

une tumeur des cellules 
de la granulosa 

chez une vache Holstein

NOTE
* Laboratoires de dosages hormonaux, Oniris, Nantes.

Ovaire droit (20 cm sur 15 cm), 
après exérèse en coupe longitudinale.

7
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● L’analyse microscopique révèle une archi-
tecture ovarienne effacée au profit d'une
tumeur des cellules de la granulosa, carac-
térisée par une prolifération densément

cellulaire sous forme de travées et de mas-
sifs cohésifs, soutenus par un stroma colla-
génique richement vascularisé, et fréquem-
ment creusés en leur centre par l'accumula-
tion d'un matériel éosinophile pâle, abou-
tissant à la formation de véritables kystes
(photos 8, 9).

Quelle est la structure ovarienne 
présente sur l’ovaire droit ? 
● L’examen histologique confirme donc
qu’il s’agit d’une tumeur des cellules de la
granulosa.
● ll s’agit des tumeurs ovariennes les plus fré-
quemment observées chez la vache. Ce sont
cependant des tumeurs rares, avec une pré-
valence de 0,5 à 0,74 p. cent selon les
auteurs. Elles sont le plus souvent bégnines
même si des cas de tumeurs malignes avec
des métastases ont été rapportés [3]. 
Elles peuvent affecter toutes les races et
tous les âges. Un seul ovaire est en général
atteint et l’ovaire controlatéral est inactif (ce
qui est le cas chez la vache présentée ici).
● Dans ce cas, en l’absence de métastase, le
caractère malin de la tumeur n’a pas pu être
démontré. 

Discussion

● L’aspect macroscopique des tumeurs de
la granulosa est très variable. Elles peuvent
se présenter sous la forme de masses tissu-
laires fermes, de taille variable, jaunes ou
blanches ; ou de structures liquidiennes de
taille variable. Certaines tumeurs peuvent
présenter des zones de calcification ou de
nécrose.
● Les tumeurs de la granulosa ne sont pas
toujours sécrétantes. Quand elles le sont,
trois types de stéroïdes sexuels peuvent être
sécrétés (œstrogènes, androgènes, proges-
térone), en quantités variables, déterminant
le type de comportement exprimé : virilis-
me, nymphomanie ou anoestrus. Un déve-
loppement mammaire peut être observé
chez les génisses, si les sécrétions de pro-
gestérone et d’œstrogènes sont élevées.

Quelle conduite thérapeutique 
proposez-vous à l’éleveur ?
● Aucune thérapeutique médicale n’est effi-
cace. Si l’animal ne présente pas de compor-
tement nymphomane, l’engraissement sans
intervention est possible.
● L’exérèse chirurgicale est le seul traite-
ment envisageable, avec ovariectomie uni
ou bilatérale.

test clinique - une tumeur des cellules de la granulosa chez une vache Holstein
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Coupe histologique de l’ovaire droit : 
le parenchyme ovarien est remplacé par un tissu
tumoral formé de travées et massifs fréquemment
creusés en leur centre par l’accumulation 
d’un matériel éosinophile pâle (*), parfois
hémorragique (**) (coloration hémalun-éosine,
grossissement × 40)
(Photos Département Élevage et Produits, ENVT). 

8

3

Coupe histologique de l’ovaire droit : 
le tissu néoformé se compose de massifs cohésifs 
de cellules rondes à polygonales, au cytoplasme
éosinophile souvent vacuolisé, au noyau régulier,
rond, euchromatique, régulièrement mitotique ; 
ces massifs cohésifs se creusent en leur centre 
par l’accumulation d’un matériel de sécrétion
éosinophile pâle, spumeux (*) (coloration 
hémalun-éosine, grossissement × 40).

9
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Même si les tumeurs de la granulosa sont
souvent peu agressives, il convient de véri-
fier l’absence de métastases sur les surfaces
séreuses accessibles à la palpation (péritoi-
ne, ligament large,…) avant de proposer l’in-
tervention. Les métastases se présentent
sous la forme de grains de sable ou de nom-
breux petits nodules. 
● Sur cette femelle, une ovariectomie bila-
térale a été réalisée après une laparotomie
abdominale caudale à droite (i.e. du côté de
l’ovaire atteint ; photo 6) [1, 10]. Le bord
mésovarique de l’ovaire présente une irriga-
tion sanguine très importante, avec notam-
ment une artère ovarique, d’environ 1 cm de
diamètre. Pour assurer une hémostase effi-
cace, le pédicule de l’ovaire droit a été liga-
turé, avec deux ligatures plates en caout-
chouc d’environ 2 cm de largeur (réalisée
dans une chambre à air de vélo).
● Compte tenu du volume de l’ovaire tumo-
ral, son exérèse n’a été possible que par
laparotomie et non pas par ponction vagi-
nale ainsi qu’il est classiquement réalisé
pour les ovariectomies sur animaux sains
[8].

● La phase délicate de l’intervention est
l’hémostase, compte tenu de l’augmenta-
tion importante de l’irrigation ovarienne.
En effet, la rupture de l’artère ovarienne
peut conduire à une hémorragie et à la mort
de l’animal [5]. Pour assurer l’hémostase, un
écraseur de type Haupner peut également
être utilisé [5].
● Pour l’ovaire gauche, un couple écrou-
élastique a été posé sur le pédicule ovarien,
comme pour une ovariectomie classique par
voie trasvaginale [3, 7].
● Dix jours après l’intervention, la vache est
en bonne santé et peut retourner en élevage
pour engraissement.

CONCLUSION

● Pour conserver la fonction de reproduction
de la femelle, une alternative à l’ovariecto-
mie bilatérale est l’ovariectomie unilatérale.
En effet, l’ovariectomie unilatérale permet le
rétablissement du fonctionnement normal
de l’ovaire controlatéral. 
● Des gestations ont d’ailleurs été observées
après ablation de l’ovaire tumoral [2, 6]. ❒

test clinique - une tumeur des cellules de la granulosa chez une vache Holstein
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formation continue
1. Une tumeur ovarienne est toujours associée à un comportement de nymphomanie
                                                                        a. oui b. non
2. Le diagnostic clinique d'une tumeur ovarienne est fondée sur :

a. une taille ovarienne supérieure à 10 cm 
        b. des concentrations circulantes en stéroïdes anormales (œstradiol ou androgènes)
3. Quelle est la prévalence des tumeurs ovariennes chez la vache :
                               a. 0,5 -1 p. cent          b. 1 - 5 p. cent c. 5 - 10 p. cent 
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épizootique, une menace 
pour l’Italie ou la France ?Ruminants- Comprendre l’échographie 

et connaître les artéfacts 
rencontrés lors de l’exploration
de l’appareil génital chez la vache- Déterminer le stade du cycle

de la vache : comment utiliser
l’échographie du tractus génital

- Diagnostic de gestation 
chez la vache : comment utiliser l’échographie

- Diagnostic du sexe chez les bovins - L'échographie et la gestion 
de la reproduction des bovins PORCS

- Résavip : Approcher la diversité
et la dynamique des virus
Influenza A circulant 
chez le Porc en France Comprendre et agir

- Parasitologie - La semence 
de taureaux infectés 
par Besnoitia besnoiti : 
moindre qualité et source 
de contamination ?- Enjeux économiques - 

La cartographie des abattoirs
d’animaux de boucherie

- Cas pratiques de nutrition - 
Les tourteaux de tournesol,
alternative au tourteau de soja ?

- Étude de cas - Mammites
contagieuses à E coli 
chez des bovins

DOSSIERL’ÉCHOGRAPHIE : 
UN NOUVEL OUTIL 
D’INVESTIGATIONLA DIVERSITÉ ET LA DYNAMIQUE

DES VIRUS INFLUENZA A 
CIRCULANT CHEZ LE PORC
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